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      INTRODUCTION 

 

 Eminence Dogbo Ignace Cardinal BESSI, Archevêque d’Abidjan. Nos 

Seigneurs : Gaspard BEBI et KOUAME Arnaud, évêques auxiliaires d’Abidjan.  

Mgr Ambroise MANDAH, Vicaire Général. Révérends Pères, Révérends Frères, 

révérendes sœurs, chers séminaristes, chers frères et sœurs dans le Christ.  

   Rentrée pastorale 2026-2027. Nous sommes à l’an 2 du déploiement du plan 

stratégique diocésain porté de l’intérieur par le thème : Eglise-Famille de Dieu à 

Abidjan : Synodale, autonome, au Service de Tous. En ces jours solennels de rentrée 

pastorale de notre archidiocèse, nous voulons porter l’écho de la voix de son Eminence 

DOGBO Ignace Cardinal BESSI qui depuis l’aube de sa prise de possession canonique 

du siège d’Abidjan nous invite à la marche synodale vers le plein midi d’une Eglise qui se 

veut Famille de Dieu, Familia Dei. Cette vision se reçoit de la vision encore plus 

générale  de toute l’Eglise d’Afrique.  

 En effet l’Exhortation apostolique post-synodale Ecclesia in Africa au numéro 63, 

n’a pas manqué de faire sienne l’image ecclésiologique de l’Eglise Famille de Dieu car 

les pères synodaux «  y ont vu une expression particulièrement appropriée de la 

nature de l’Eglise pour l’Afrique. L’image, en effet, met l’accent sur l’attention à 

l’autre, la solidarité, la chaleur des relations, l’accueil, le dialogue et la 

confiance. »1 Le terreau favorable à l’élaboration de cette vision est sans nul doute la 

dynamique nouvelle et l’élan nouveau porté par le souffle puissant du Concile Vatican 2 

qui saisit  l’Eglise comme Famille des enfants de Dieu et comme Famille de Dieu. La 

constitution pastorale Gaudium et Spes en son numéro 40 ne manque pas de 

clarté lorsqu’elle affirme que : « l’Eglise poursuit une fin salvifique et eschatologique 

qui ne peut être pleinement atteinte que dans le siècle à venir.  Mais, dès 

maintenant présente sur cette terre, elle se compose d’hommes, de membres de la 

cité terrestre, qui ont pour vocation de former, au sein même de l’histoire humaine, 

                                                           
1
 JEAN-PAUL II, Exhort apost. Post-synodale  Ecclesia in Africa, 1995, n,63. 
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la Famille des Enfants de Dieu (…) appelée à être renouvelée dans le Christ et 

transformée en Famille de Dieu. »2 

   Le Pape François  de vénéré mémoire et son Eminence nous rappellent le style  

et le patrimoine de cette famille : elle se doit d’être Synodale, Autonome et surtout au 

Service de tous. Aussi L’Eglise famille de Dieu, en ses traits particuliers, doit-elle  

impérativement se constituer prophétique pour la famille ivoirienne ainsi que pour notre 

Eglise diocésaine.  

Venus ce jour honorer la réflexion qui précède toute action, nous voulons à travers notre 

intervention : 

1-  Saisir le contexte sociologique qui donne à la vision d’Eglise Famille de Dieu à 

Abidjan sa pertinence.  

2-  Relever un aspect de  son fondement théologique. 

3- Dégager les grands axes de son plan stratégique de mise en œuvre.  

4-   Déterminer  les acquis de la mise en œuvre de la vision dans les vicariats, les 

doyennés et plus particulièrement dans les paroisses.  

 

I- CONTEXTE SOCIOLOGIQUE ET PERTINENCE DE LA VISION 

D’UNE EGLISE FAMILLE DE DIEU  

 

 La crise de la famille ivoirienne  est certaine, elle est le fait de la dictature de 

l’individualisme, du matérialisme, du gigantisme portés à l’absolu et qui semblent se 

propager à travers le monde.  Les valeurs familiales comme la solidarité, l’hospitalité, 

l’amour, la fraternité, la communion  et  le service des plus faibles ne sont plus au 

chapitre dans la première école qu’est la famille. Cette désintégration de la famille 

nucléaire porte nécessairement les germes de l’explosion et de la dégénération de la 

famille sociale. Notre société va mal et cela est une lapalissade. Ses fils comme coupés 

                                                           
2
 Concile Vatican II, Gaudium et Spes, n,40. 
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de toutes racines deviennent esclaves de la globalisation qui nie l’individu et qui retire au 

pauvre même ce qu’il a. Le pauvre devient de plus en plus pauvre et la dignité du travail 

devient mirage pour les jeunes. Le chômage semble devenir la chose la mieux partagée 

et les filets sociaux le seul gage d’une future autonomie. 

   L’Eglise experte en humanité, mère et éducatrice reste fortement préoccupée par 

cet état de fait. En effet l’Eglise ne peut rester de marbre et garder le silence coupable. 

Elle est et reste une véritable sentinelle, appelée à rendre audible la voix du Christ dans 

le monde. L’Eglise dans son rôle prophétique voudrait non seulement interroger mais 

aussi et surtout proposer. Interroger toutes ces âmes parquées dans les périphéries 

existentielles  avec les mots empruntés au poète Khalil Gibran «  Êtes-vous de ceux 

qui sont nés dans le berceau de la peine, qui ont été élevés dans le giron de 

l’infortune et dans la maison de l’oppression ? Mangez-vous des croûtes de pain 

sec que mouillent vos larmes ? Buvez-vous de l’eau trouble où le sang se mélange 

aux larmes ? »  3 

 C’est ici que nous pouvons saisir à pleine mains  et nous convaincre de la 

pertinence du modèle familial proposé par La vision de son Eminence. Sans  risque de 

nous tromper,  à travers le service de tous, l’Eglise Famille de Dieu ne veut aucunement 

limiter son action aux seules frontières de l’Eglise.  

 Ecoutons à ce propos son Eminence Dogbo Ignace Cardinal BESSI « Nous 

avons voulu engager le diocèse d’Abidjan dans cette grande vision d’une Eglise 

Famille, une Eglise qui vit l’esprit de Famille, qui vit la communion et qui au nom 

de cette communion travaille ensemble à atteindre l’autonomie financière pour 

prendre en charge la Famille et pour prendre en charge le service de Tous, aussi 

bien des membres de la famille que de la société. » ( cf video annonce de la rentrée 

pastorale 2026-2027). L’Eglise Famille de Dieu en Afrique qui se propose comme 

dynamique de vie à la famille nucléaire ainsi qu’à la famille sociale, n’est pas le fruit de la 

créativité de l’homme. Cette Eglise Famille se reçoit  elle-même  de la famille de Dieu, de 
                                                           
3
 KHALIL GIBRAN, La voix de l’Eternelle  Sagesse, Librio, 2006, p.37. 
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la famille du Père et du Fils et du saint Esprit,  de la Famille trinitaire qui en est le 

fondement. 

 

II- FONDEMENT THEOLOGIQUE 

 

 Il convient d’affirmer avec force que l’Eglise famille de Dieu se fonde sur le modèle 

de la famille trinitaire de laquelle elle s’origine et reçoit toute sa substance. Elle y trouve 

son fondement théologique et sa force vitale.  

 Le thème de notre année pastorale qui porte la vision de l’Eglise Famille de Dieu 

ne va pas sans l’esprit de synodalité, de marche commune, de communion, de 

participation généreuse, de respect de l’altérité et de la différence des personnes. Ce 

sont autant de valeurs que nous présente le mystère trinitaire en son expression de vie 

de relation entre le Père, le Fils et le Saint Esprit. Unité de nature et différence de 

personne dans la communion. Ainsi, aucune personne divine n’existe pour elle seule, 

elles sont des personnes toujours et continuellement en relation de communion.  Ce qui 

nous importe ce matin c’est bien le jeu de relation entre le Père, le Fils et le Saint Esprit. 

Et comment ce modèle de vie intra divine  peut éclairer notre Famille ecclésiale, notre 

Famille sociale et nos familles nucléaires gravement affectées par l’érosion de la 

communion, du partage et du don. La constitution dogmatique Lumen Gentium au 

numéro 4, nous rappelle que « l’Eglise apparaît comme un peuple rassemblé dans 

l’unité du Père, du Fils et de l’Esprit-Saint. » 4 Et le théologien Léonardo Boff nous 

éclaire sur les implications de cette vérité quand il affirme ceci : «  la communion avec 

le Père, le Fils et l’Esprit Saint se traduit en communion fraternelle. Elle prend des 

dimensions matérielles dans la mise en commun des biens et dans le souci de la 

pauvreté des autres communautés. » 5 

                                                           
4
 Concile Vatican II, Lumen Gentium, n,4. 

5
 LEONARDO BOFF, Trinité et Société, Cerf, 1990, p.156 
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 Tout ce qui précède rejoint agréablement la pensée de son Eminence et inscrit sa 

vision dans la vérité de la théologie trinitaire. Cependant cela relève de l’intelligence de 

la notion ou du concept d’Eglise famille de Dieu. Il faut le dire,  cet élan réflexif ne suffit 

pas à incarner et à édifier, à construire et rendre visible l’Eglise Famille de Dieu. Cela 

justifie la mise en place du plan stratégique de mise en œuvre effective de la mission. 

 

III- GRANDS AXES DU PLAN STRATEGIQUE 

 

 Pour éviter d’enfermer la vision de l’Eglise Famille de Dieu à Abidjan dans le 

cercle du slogan pour le slogan, son Eminence a conçu un plan de travail adossé à une 

échelle de temps : le plan stratégique 2025-2028. Ce plan stratégique teinté des 

directives pastorales,  vise l’organisation de l’action à mener sur le terrain. «  La vision 

que le diocèse s’est donnée d’être une Eglise-Famille de Dieu à Abidjan : 

Synodale, Autonome, au service de tous, invite, dit-il à donner la primauté à la 

construction de cette Eglise. Tous nous avons à faire une seule chose pendant la 

période indiquée pour la réalisation du Plan d’Action Stratégique : la seule chose 

que nous avons à faire, c’est de construire une Eglise-Famille. Nous devons nous 

y consacrer tout entier. (…) De manière militaire, et c’est ce que cache le mot 

Stratégie, nous aurons à bâtir cette Eglise-Famille de Dieu, à la rendre visible, belle 

et attrayante. » (cf. Directives pastorales pour les prêtres, p 7.  ) 

Les grands axes stratégiques se présentent comme suit : 

AS1 : Promouvoir la communion au sein de l’Eglise à l’horizon 2028. 

AS2 : Favoriser la participation de tous les fidèles à la vie du diocèse à l’horizon 

2028. 

AS3 : Engager tous les membres de l’Eglise dans la mission à l’horizon 2028.  
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IV- ACQUIS DE LA MISE EN ŒUVRE DE LA VISION DANS LES 

VICARIATS, DOYENNES ET PAROISSES.  

 

Les  Vicariats, les doyennés et les paroisses du diocèse  sont les espaces de vie 

et des terres de mise en œuvre pastorale  de la Vision de l’Eglise-Famille de Dieu à 

travers le plan stratégique. Ces communautés plurielles aussi bien dans leur 

physionomie que dans leur physiologie, se doivent d’être éclairées par le modèle de 

Famille trinitaire, archétype de l’Eglise-Famille de Dieu.  

Regardons ensemble quelques actions et activités à mener dans les Axes 

stratégiques 1  et 2 en ce qui concerne les paroisses, doyennés et vicariats.   

Actions et activités  

- Mettre en place les conseils pastoraux et pour les affaires économiques dans les 

117 paroisses et quasi-paroisses du diocèse. (Mois 2 et 3 2026) ; 

- Organiser la rentrée pastorale diocésaine participative en référence au concept de 

synodalité. (mois 7,  8 et 9 2026) ; 

- Renforcer les capacités du dispositif de prise en charge, de discernement et 

d’accompagnement des communautés nouvelles et autres réalités du diocèse. 

(Mois 1 à  12 2026) ; 

- Former 100% des paroisses, communautés et congrégations du diocèse d’Abidjan 

à l’élaboration des plans stratégiques sectoriels. (mois 2 à 12 2026) ; 

- Elaborer un manuel de procédures de gestion administrative, comptable et 

financière. (mois 3 à 12 2026) ; 

- Elaborer un document de politique générale en vue du recensement des fidèles du 

Christ dans le diocèse. (mois 3 à 12 2026) ; 

- Organiser 20 séances de formation comptable pour non financier à l’endroit des 

Curés, des vicaires, et des membres des conseils pour les affaires économiques 

au niveau paroissial.( mois 1 à 7 2026) ; 
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- Impliquer au moins 30% des personnes vulnérables et handicapées dans la 

mission du diocèse d’Abidjan (mois 2 à 12 2026) ; 

- Intégrer les 3 composantes du corps du Christ (Clercs, consacrés et laïcs) dans 

toutes les structures ecclésiale de communion (mois 2 à 12 2026) ; 

- Elaborer un document de politique pour la promotion du patrimoine touristique 

religieux et culturel au sein du diocèse d’Abidjan (mois 5 à 8 2026) ; 

- Organiser une fois l’an 80% des fidèles chrétiens à plus de générosité à travers 

une grande offrande diocésaine en faveur de la caisse de solidarité. (mois 1 à 4 

2026) ; 

- Développer un outil de redevabilité (la transparence, le rendre compte et 

l’évaluation) pour la gestion efficiente des finances des structures du diocèse. 

(trimestre 4 ,2025 au mois 3 2026) ; 

- Développer des activités génératrices de revenus(AGR) dans le domaine de 

l’Agro-industrie en vue de garantir la sécurité alimentaire. (mois 2 à 12, 2026)  

En référence au plan Stratégique, à ses grands axes, à ses objectifs spécifiques, à 

ses actions à mener et en les fixant dans le temps nous pouvons noter des progrès 

substantiels. 

En effet, la prise de conscience progressive de cette identité pastorale fait de nos 

paroisses et doyennés de véritables laboratoires riches de fraternité, de conversations 

responsables, de respect de la différence et dont la trame du tissu de collaboration est 

tissée de participation et de communion dans la mission. Ici, l’objectif est clair : faire de 

nos paroisses de véritables écoles de communion et de transparences où, prêtres, 

consacrés et laïcs œuvrent et vivent dans la spiritualité de la communion. La synodalité 

devient jours après jours, mois après mois,  le style de la démarche dans la conduite de 

nos communautés. Le temps de l’information, de la formation  et de la sensibilisation est-

il achevé ? Non. Il nous faut nous donner le devoir pastoral de rechercher une adhésion 

plus grande à la vision d’une Eglise-Famille de Dieu à Abidjan. 
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Cela dit, nous pouvons déjà contempler les premiers fruits appelés à soutenir notre 

espérance. Ce sont entre autres :  

- Un renforcement certain et visible de la communion dans les paroisses, doyennés 

et vicariats à travers la mutualisation des expériences pastorales ; 

- Une prise de conscience de l’appartenance à une famille ; 

- Une consolidation de la dynamique synodale dans l’organisation des pèlerinages ; 

- Un sens plus aigu de la solidarité et de la responsabilité collective ; 

- Un sens plus élevé de la redevabilité, de la reddition des comptes et de 

l’évaluation ; 

- Une inclinaison progressive au travail collaboratif et une approche multi-acteurs 

dans les paroisses et doyennés. 

Toutefois, il faut avouer des retards d’exécutions et de mise en œuvre.  

 

CONCLUSION 

 

La présente session de rentrée pastorale sonne la fin des vacances et marque la 

rentrée des classes. Par ailleurs elle constitue un grand moment de bilan et de 

projection. Elle est surtout un moment de redevabilté  classique générale.  A ce sujet des 

voix plus autorisées se feront entendre pour rendre compte des performances réalisées 

en lien avec les objectifs prédéfinis. Cependant je voudrais évoquer cette forme de 

redevabilité qui porte sur le processus, son évolution et sur les efforts d’adaptations, pour 

saluer l’œuvre accomplie et pour dire que les traits de l’Eglise famille de Dieu à Abidjan, 

sous l’autorité de son Eminence, se dessinent lentement mais sûrement dans nos 

paroisses, doyennés et vicariats.  

C’est ici que je voudrais m’arrêter tout en saluant votre précieuse attention.  


